
Chirurgie esthétique

Traitements anti-âge:
les dernrères
tendances

ous sommes tous inégaux devant
le vieil l issementl Notre visage se
transforme au cours des années en

fonction de notre vécu, de notre héritage
sante et suile aLX agressions de'a vie.
Essentiel es a déjà traité dans sa rubrique
(Santé) des efTets du stress oxydatif, ex-
pose les d verses prises er cha.ge arti àge
et parlé des compléments alimentaires,
des vitamines et des antioxydants.
Pour que chacune ou chacun gère mieux
son capital beauté, Ëssentielles a demandé
à la société Nolive SA des informations sur
les traitements et les interventions beauté
anti-âge, sur les méthodes modernes de
chirurgie plastique et esthétlque, es traite-
rnents par laser Fraxel, par lasers clas-
siques, mais aussi des éc airclssements sur
le Botox.

Chirurgie esthétique et anti-âge du
visage Le Docteur Jan Pampurik, plasti-
cien de la face, (onsu té par No ive SA,
précise que la tendance générale s'orien-
te vers des cl ' ir lrrgies plu. ..roft ' , nais
soigneusement chois es pour répondre
aux besoins spécifiques et individuels.
Aujourd'hul, les progrès techniques pâr
vore erdoscopiqLe (mirLscule inc sion
par laquelle une fibre optique est lntro-
duite, puis manipulée sous écran de
contrô e) permettent des interventions
plus sûres et molns traurnatisantes. Les
résultats obtenus sont meil leurs, plus du-
rables et plus sûrs.
Le l ift ing du front oar vo,e endorroor-
que permet de l isser le haut du visage et
de remorter les sourc ls. Ce rrin l i ft ing 'e-

tabLit en partie un affaissement de la pau-
plère supérieure et est remarquable sur les
rides d'expression.
Le lifting temporâl par voie endosco-
pique, qu'on appele auss chirurgie du re-
gard, corrige essentiellement l'affaisse-

ment externe des sourcils. C'est un bon
comp ément à la chirurg e esthétique des
paupières. Le repositionnement des sour-
cils deplisse la oatte d ore. . a peau esi l issee
vers les tempes. Sous I 'etfet du remodela-
ge, la pointe du sourc est légèrement re e-
vée, ce qui ouvre agréab ement le regard.
Le remodelage desioues par voie endo-
scopique rend aux pommettes leur vo-
lume de jeunesse et perrnet un comble-
ment des partes émaclées. Sous l 'effet
des ar5, er efpt. a par,e irfcrieure du vi-
sage s'aTfaisse, La peau se flétrit, (s'apla-
tit), et le visage se décharne, créant des
cernes et des ooches e s l lon rasogenien
se creu\e. Pour el s,e,, a peau esr dé'.ors-
sée et retendue. La ipostructure peut
compléter l 'apport de voiume. Elle se pra-
tique aussi en cornplément du l ift ing tem-
poral. Les résultats sont remarquables.
Le lifting cervico-fâcial, ou comp et de
la face, a pour but de corriger l 'affaisse-
ment des tissus du bas du visage (joue, ba-
joues, cou). Ce l;ft ing rnoderne jntervient

non seulement sur a peau, qu'i l  remet en
tenslon, mais éga ement sur le plan mus-
culaire sous-jacent, lui aussi affaissé. Cette
double aclion permet d'obtenir un résul-
tat net et durabe. Parfo s, on corrige un
double menton par une llpoaspiratlon,
tout comrne on peut remodeler un visage
ama gri 9râce à une lipostructure.
La blépharoplastie supérieure ou infé-
rieure est une intervention simple et f[é-
quernment réalisée qui permet de conser-
ver l 'aspect nature du regard. C'est en
effet au niveau des paupières que les pre
miers signes de flétrlssures cutanées se re-
marquent. fapparit ion fréquente de
(poches) graisseuses au niveau de la
paupière supérieure, et surtout de a pau-
pière inférieure, donne par ail leurs une
mine fatiguée. Réalsée seule, ou asso-
ciée à un ift ing frontal par exempe, a
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